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n S S S æ m ^ i AS moit d'iJik 
•Tait tai U gtrii iriwiiptl Crevier.

4 M  ««0» »ur iM li«ut de t'Mè- 

Ltt aa|«t«te trandite. t>e

OW a inai^iH» mHi8uiieni a i execuuon.
Ub m n d *w p i^  « daQ» la nuit du 

37 u  96 duu le village annamite de Tuven- 
Qm . L»«m «4M béi pa»aB«feaad«4*i4a-
quant* Chioou.

Ua 4Mi»ebflmeat de la aacaM^tU i«ni4- 
*iei«nwit MfUACMM la«(W^U 4'aa officier, 
•t a poursuivi les pirate* qui ont I&iBKé «o car- 
Mi» MaüMwdM Mara tur 1e terrain aveo dec 
armée et dee munitioaH.

Ia  rtllage a 4té entièrement détruit. La 
pounalte oontl&Tie.

1a  «ourrier <!e Halpboog aonoocu la mort 
4«à U«ut«aaat Balmooes» bleMMi à U tâtu, le 11 
avril, dana un «ogageBieat aveo une hande

ïaits IKveis Tilë^phiques

Ulf DOUBLE AflSASSINAT SN AL<
QÉBIB. — Soukîi-Xhra», y juin. — flier 
Mir. daux négoeiants tnaakile:» revenant du 
■areM de Bou-Hadjar ont élé aKüaeüinéa par 
kt indiffènet.

Les moobites ae tfookh-Ahras sont piirtis 
en armes aasKllâi.

Oaoniiotque cedvubk mourtre n'uit d>>ü 
•oaa*q«6Boe6 fAetiMUM».

VmAKÇAXSBT ALLBKAIfOS. - Home, 
^ juin. — Avant-hier, deux Tr«n<:al8, Tairo- 
naute lùen connu Godard etAonfrëre.eutrnicnt 
daoB k  brasserie bavaroise Guinbrinn» et 
aUaknt aa auitre A une table, non loin d'un 
AUeroand.

N’ayant qu’ane chaise. M. (Jodard pria po- 
Voaenl l’Allemand de lul en céder uno des 
deux qu’il occupait. L'Allemand refusa uvec 
iatftWni*”

U. Oodard lui Ût vivement remarquer ton 
iMilMM ; rAllamand te répandit eo propoe 
grossiers et alk s’asseoir ù une tfutn> table, 
en face de l'aérontuie français. LA ii conti- 
Boa A Insulter notre compatriote.

Ua jeune h«>mme italien cnitdovoir se jola- 
A l’Anemand pour provo(iuer M. Godard. 

^hri-ei te kva •( »Ua eoatre Vllalteii.
Le Jeune horaœ. pour toute réponte, loi 

tnit let mains sur les épaulm.
M. Godard alors le pnt par une oreille et k 

jeta tur \ia» ch^p.
Ltt cria de iMüt'nfnrfMmtfmdtis dehor». 

Deux gardiens se pr<̂ sentèrent 'ianft la bras* 
aerie et prièrent M. <k>«iHrd de In  suivre.

Celui-ci obéit, et lorsqu ii fut sur le seuil 
d9 lKf*rtB tovt k< Allemands qai êtaieoidans 
^  bratterie te mirent à crier : A bas le Fran*

Ü . ' ^ . r a  se retourna et prit à la «orge 
l’allemand qui l’avuit insulté et qui niainte- 
aa«t noitait let autres.

Mak huit All̂ niantlv armés de cannes se 
ruèrent sur lui et l'atsomniéreot de coups.

I >t m r r i M i T

' L  h J i U R J s S I I I h r  

DE GOUFFÉ
TeMtetlv» d* M M d e  d'Hyravd
La Havano, 9 juia. — lm  turveillants 

tont amjrvu qu'Kvra»d avait MehUt' sa rtM» 
mise, ravait toiÜM «n fvMM da «ord* «I 
l'avait enduite 4t..-JM'on ptu ■neyar 4t 
j’étranĵ i-r. ________________

y INM  gtiTlstt
LES GAZIERS DE LYON

Lyon, 0 juin, 6 .. ... _
Lfoa vu tout AU moiiu letquarUors dek rive 
gauche <lu Rhône aonl meiiueé* de rester ce 
toir dant k  ^ot complète obeeurité, tout loa 
>uvviers de luKino à gas de ia Guillotiére 
j’étaot mis en gi^e.

Les ciiaufreurs, t»s m̂ eanlcieub, ctc., unt 
quitta k Irtivail tM<s apn̂ s-midi demandant 
une diminution de» heures de travail et une 
au;<mcntutt<vi de suluii-e notamment sur le 
dècmtHagea d«a eornue>.

A 8 heure* te» fours î taient d<̂«er(s et la 
délégation des gréviste» ne rendHit auprès du 
directeur pour oxpoRcr les griefs et les réck' 
QiaUüot des ouvrier».

Le direeleur répondit qu'il en référerait A 
l'administration central»*.

La (^mpagnie a immédiatement engagé des 
manoeuvres pour assurer le travail muis en 
ne sait encore si ce soir la truilloMère iioarra 
«ro (̂ clalrî e. Il parait uî me que les prevlstes 
sont en tourur̂ e pvur Hiiienur kd usines du 
Vuise. dü Perracht*. <k Villeurbunne, etc., a 
.MSter aô sile travail.

L'administriiHon prend de» meüores pour 
parer à loute éventualité en cua d'incident.

Estaaaioa de la (rAv«

Lvon, 7h. 11. — La grève s’est étendue 
JX uaines delà GuUiotiére, de Perruche, de 

Raint-Fons.de Vernissieux, de Villeurbonne 
el ks gréviste» cherchent à englober Tucilne

l’allumer, l’administrateur ayant fait assurer 
le service nar des manœuvres et des soldats 
réquisitionnés et les gazomètres étant d'ail
leurs garnis pour ce soir.

11 parait que ia rx>mp<̂ nie t'attendait de- 
 ̂Ji» quelques Jours, mais k mouvement vint 
A éclater à la suited’une observation faitp par 

>tr«maltre à un ouvrier qui se vit infli
ger quelqut̂ s jours de suspention.

Les camarades tirent cuum commune avec 
lui. Ceci remonte A 8uiae<li.

Dimanche, les ouvriers s'rnlen<ilrent avec 
kars camarades des autres usines et aujour
d'hui, la grève générale éclatait.

Outre les manopuvros engagés par la Com- 
pa$7nie, lo travail aété fuit en partie co soir 
par les gardieui» de lu paix envoyés )Mr le 
secrétaire général de la prAfeoture pur la po
lice et paries soldats fournis par l’autonté 

télégraphie, l’éclairage
militaire.

A l'heiire oi’i je 
public se fait dans «le auvaises condition̂ , 

vaciUement, mais enUn ae fait.
Lyon, Q heures ;*). — Les allui

T.* A  V E N I R  tk fi  n O i ; B A . I 3 C - ‘r o I 7 R C I O r N O

r r r r
Lat ivfOfaat. »> I^m  k  joamée de dl-

> oici les prmeipaies arrestations 
Vtrs lÎÉÉ̂ àeurei du matic, l'ag

I v ^ n t f M  dutMUtrTl 
fmnd raâB>ToDMit.

Il M dlitea Vtrs oet endr®ll,‘et tpprli 
bkntèt qiiaB a«Mié Haari Vanaats*, Utte- 
■and, Agé 4t M aat, avait battu to« pére et ta

deetfltauvak Ma^faH____________
conduisit au dépôt du quatrième arrondisse-

tiiwran'.̂  .. 
demewanlau Ravtrdy, élait co«ché rue des

V* ragSl^Jln "^releva l>e-
praeterjl le conduisit au dépôt du deuxième

- '̂verî^ûxîieüres M demie, l’agent Wuu- 
qnier, 1g wrvlcê W* PrtUm, «ait rwnH par 
un ivrogne qui, disait-il avait reçu des coups 
de son camarade.

Voyant êu’il avait affaire A uo Ivrogne . 
l'agent k ona poliment de passer son ohâmin 
muis celui-ei injuria l'agtnt et lui téni.ûgna 
des idées tellenient belliqueuses, qit'il a été 
né.-ef»alM de le ligotler podr k  eonduire nu 
violon, oû il a déclaré sc nommer Alexis Vau- 
Mlk. Üs^rand, Agé do 43 ans, demeuriint 

le Pellart. au Canard.
Deux autres imlividus, let nommés 

Ibert Fiés, meilleur. Agé de 86 an« et 1/on 
Derambure, Agé de ‘.J9 ans. tous deux demeu
rant nie Jacquart passaient dimanetie après- 
midi, vers trois heures et demie, rue (fe la 
Lys, et ayant rencontré une daino ils l'insul- 
téront d’une façon grossiè».

los deux ivrojcnes au dép.U du quatrième
arrondi:

Celui*ci restfmble _________
vidus arrétés plua hnut ; U se noi
Dubrulk, tisserand Agé de 47 ans, deweui-unt

deux indi- 
Auguste

î uuruim, lu----— -- - --- -
A Tourcomkf 

Vert tix àeures, U passsit ru« d» Lorraine, 
lorsque, rencontrant uue dame, il l’iniaria.

U a aussi été conduit au dépôt.
A dix heures et demk du soir, k  nomm>- 

Charlew Debusekère, appréteur. Agé de W 
ns, est allé lui-mènie se constituof priî'on-

ll étftH dans nn état trètvoJafn de l’ivresse.

heure dn matin, k 
soldat au 3e régiment de ch- . .
garnison A Tournai, passait rue Notre-ÜJine, 
en décrivant force zigzags.

Pour ae distraire, Muquet insultait les pas-

arrôter.

p houro,on rôtirait du canal.

nal on titubant et était 
Lireuscment, U an : 

peur. ______

du concours
la FédériiÜon roubaisienne, «tdonné_____
de k  SootAté ünktn et Pro^s, établie chez 
”  ” .......ed'Aliaa.

u siège

Nouvelles Struügtfres i"“
lt pas compris dans la grève, mais lâ ret- ; M. Ramstda-,------
n fournie étant très faihk j»our a* ^ s  - Digeons. Lâcher le Ô Juin 1H0O, A 6 h 
re aux consommateurs, on u a aih»4 que 1 pur M. Verplanck, convoveur-adjolnt. 
rare» réverbères sur k voie publ^. ' le,- ,„ix. Madiu pppp. - âe Drap pp. - 3« -

Duns certaines niej, on a allumé <«a)emont ; nnn pppp. - 4e Doconiiiclt pj)pp. A. Ma
pas du tonl.L’as- '

nsse* lugubre. Daas les , V.'Ôan.n pnp. — 9e ̂ ua'pret̂  - ïüT Ê!’*’bspuï i différend qtil n̂ ra sans doute 
• ............... ‘ _  12, H. Buisiiwt p. _  nplnm, s'est élevé entre M. D

a otoa kt^kouHioc «Âaérak. 
i k  dtfrftnd* de nouveaax

Lt général de Caprivi ..........
d'im{K>rtanles déclarations. Après avoir ... 
primé Texpoir que ces <frAdits seraient adoptét,

Les Crédits nûütûres anemaads :""îiâ;‘“i“v‘i,i;;'
B«rUn,»inln.— Laoommiwwn miliUiro granjas «rlèro», le» «ué., oUi.,iml'PP- ,1 lie Oiifiird ppp - 13. H. Buhimt p'.

»™to.*«,roj*«r«l«lifl,ufli Jusqu’à riwüre ■cUiell» nour donner nn “ ''"•."'Pr'- - 1» Vorlwu, ppp.-lj, Vniws». 
lai .pWils. ! d, “ imiérf, mal. » m«nl-e qne te, Ixin- i '' “

de clahfler k sang en employant le Rob Le- 
dViiÉH) ttAininaipanhii

dépuratif végétal chasse k  bik, les glaires, 
les humeurs, renvoU aigres ou acides ; 
prima kt n^uvaket dlgestioDt, l'échauffe- 
» n b k t  Biaaxdt*liéa, migralats, bouffées 
de chaienr au cemau, évite ou détruit k  
constipHloD et rétablit aussi l’équllibra nor
mal de touUi let fonctions saaa kaual il a'y 
a pour 1m  dames ni traiiqulHlté, ni santé, ni 
beMuté.

»‘“e£fqtdlÆÏÏiiuîi”' “ Jr*»™?
iua «Ues dMnauderoDt avec conüance franco 
3âa0|DS(kRob t,tehaux poar 13 fr. ou 6 
flacons contre 21 francs.

; Phari
.ÜÜ: F......-, -................,

ilrale Gpburt ol LUe. -

: Sabin-Boulet. A Fresnes

:i en plomb i l’urii/io <ie 
..n.p.Mi ....... u.. IS615. Ces nî -rt IW ro-
coiinaiiwent facilemonl à lour aspect Weuâlro, au 

•«aeux. ninsi qu'au dessin (jiii est trè* 
très mal imité. De plus, eu le» rnitt̂nt 
ceau de papier, «lies inissent uno tacbe

T O U R C O IN G
Société tnunlclp&le da gymoastique et
armât. - .Vous avons piil>M hier lu (ire-

3e la Sixième fèto n îonule qui aura lieu A 
Tonrcoing les et y>aniit prochain.

Cette féte concours, tout porto A le crolr<s 
fera époque dans les écoles de la gymnu 
ue.
Duns la journéo d’hier, des sociétés très

tes cominunicutionsqui nous parviendront. 
Noùs apprenons que dimanche deviinti

ceux de nos jennes gens qui
classement de 
mt prochuino- 

lent aller concourir à la 20» féte fédérale 
belge ft Vervkrs.

D’aulre part nous croyons savoir que la 
«Tourquennoise n ira le courant, A la féte 
régionale du Sud-Est belge, qui aura lieu à k 
Louvière. prés Mons, Bdgiq 

Ainsi qu'on peuf - =
•••■ne perd pa.société n

1 juger notre vaillante 
tsmps.

Simple qvettlon. - Un de nos amis 
lerteurs nous prie de imser publiquement la 
simple question suivante :

On se demande comment il se fait que M 
C. »<*alabre portait le •» jnal dernier, quatre 
gnlons d'Hrrfont sur son dolman et une dra- 
'onn * d’ètui-major à son épée, alors que 

de vendredi dernier üji<in annonçait 
ifuMii-ntsa toute récente nomination.
Otte remarque a été faite le mai par des

M. Lefebvre-Ducrocq aidé de son concierge 
M. fttaallto, a))fét av«ii dMMé Faknm a n
maisons voisines, organisa immédiatcmont 
los premiers secours.

Ut pompiers promptement avertis arrivè
rent bientôt, msk l'inotndie activé par k pé* 
trok et la rire, matiètts éminemment inflam- 
mfthU, qui se troavaltnt duns l’établissement 
incendié, prit alort des proportions tellement 
eifrayaniet que l'on dut be norner A protéger 
lôK maifioat voitlnet.

On frémit en songeant à l'étendue du désas
tre qui te serait produit, si le feu s'était com
muniqué A tout ce pilié 4t vieilkt maisons 
qut entourent l'usine, et où l’inoendit aurait 
troavé, «D raison de leur vétusté d'oxcellenk 
aliments.

Cei<en<lant, malgré kt torrente 4'«nu que 
les pompiers ne cessaient d'envoyer dans le 
foyer de l’incendie, quelques étiocelks péné
trèrent dans la cave et dans l’une des cnam- 
bresdola maison occupée par MM. Goudin, 
Herne*et Dubois, fabrfwnft dé confiions, 
ruo de Tournai, 02. mais fort

armes du aouTemoment, surtout lorsquo k com- 
igaàewt HeeaelÉe.

Atliiœallln. —Vn bien trisk accident ett 
venu pkaMT dant k  donkur, k  kmille dé 
M. Rf%ean, ruhricant d’huiles à Annœullin.

S
 ier, vert «**ÉWe «4 dtiaie dt l'aprèt- 
i, un de set ouvriers avait soulevé au 
moyea d'aa <rio, «nlttard camion, alin d'en 

graisser les rouas. .
Obligé de quitter un mom̂ 'ol “on travail, 

pouf «ieroln», ia baik A^r«Jks«, k  Jeuae Ro- 
gouu en protlle i>ooi' venir m  rouler suus lo 
véhicule. *

parUQt fuklité loconcevaMe, 
cric fUXte.re camion retomba lourdement 

>r M M  tti'aat<kt rouet lui broya la 
le.
M. k daetenr Mcroix appelé en toute bAte, 

neput nue conatakv kdécés. L'on juge du 
,^'se^irdesparenkAlavuedo ce ttrribk

— ffcrt» p^tonnafff. — La

’arrustaliun du aieur J>lAiiiuond Soufllet, 
de ans, journalkr, .tm hameau du Hitz, 
nmirdlversattentats Amilnls sur desûllettes 
de 8 A 10 ans. .

Ot ignobk ptrsoonage, qui vit marilale- 
lent avfc uno nommée Klisu liolfc, Agée de 
) ans, a été mk A k  dispostliou du procu- 
mrdo la République.

l'aperçut immédiatement de ce nonveau 
sinistre, et tout danger piU être raeidemeni 
conjuré de co côté.

Une compâ uiu du 4;k de ligne atsurait sar 
vice d'ordre, on remarquait sur ka lieux. M 
(ialliaii, c-mimissairo central. M.leconunan 
dant dn génie Bouaulx, M. Druex, oomman- 
duiit et tous les ofUcisra du balai lloa des 
lK>mpior>., M. Lef-bvre, inspecteur de iMjlice,
MM. Hallo et Collette, xous-inspecteurs.

A quatre heures k toiture du Mtiment s'ef
fondrait avec fracas. On pût alors attnipier le 
foyer principal de l’ini-endie, et quelquea mi- 
mitea plus tard tout danger iwur le voisinage 
était écarté. A cinq heures le feu était éteint.

Néanmoins on cunlinua d'arroser les dé- 
combret jusqu'A six heurot du mutin, heure 
à laqueik les pompiers se relirèreut.

Un accident qui aurait pu avoir let consé
quences les plus graves s'est produit iiuelques 
instiints après le départ des pompferp. l̂ es 
deux murs de façade, qui soûls restuiont de
bout, s'écroulèrent avec un iiruit éponvanta- 
hle, manquant d'ensevelir sous leurs décom
bres, M. Lefebvrfi-Ducrocq , k lieutenant 
HîiJiin et le servent Héling qui ne durent leur 
hulut qu'à ln fuite rapide qu'iU effectuèrent 
duns la chambre des iiiucbiD«s.

Du «.-iMé de lu rue, lo mur on s’écroulant 
défonça ia toiture de l'atolier du .Xurâ 
sans heureusement blesser personne.

Les pompiers restés en permanence, 
cessent d'arroser les décoiabres, mais maJgré 
cos soins, le feu s'ê t ravivé vers deuxhouros 
ot demie de l’aprèR-iuldi et a détruit une par
tie de l'escalier ct du palier qui étaient restés 
intHcts.

A c nq heures deux pignons qui restaient 
encore debouts se sont écroulés A kur tour, 
ontrnlnant nvec eux, deux grandes poutres 
qu'ils soutenaient.

Une partie des briquos sont tomiMVs 
luntürnoîiu d'un at-dier do M. Lefebvre-Da- 
crocq, y causant pour liOu francs de dégûts,
sans lieureuseuient ble.sser personne « t A i me vanzencRnem caDareuere, aemeurani a 
riienreoft nouséerivons, les pompiers s’oeeu- j Dunkerque quai delà citadelle n» 21. laquelle 
pent d’ubattro los fragments de mur qui re*- i avait éle condamnée k 20 février latW par le 
teut encore debout. [tribunal correctionnel de Gand à mois

dentsauxquek s'adonnent les gamins livrésA 
eux-inéraes, vient de déterminer un cruel 
malheur.

jMidi, UQ ^  ^  •
Joseph Dubois, jouant avec ses camarades 
sur k  place de l'Espknade, entreprit de 
grimper comme au laàt de cocagne, k long de 
la perclie dressée |>our let tirs A l are.

Arrivé A une certaine hauteur, il voulut 
descendre précipitamment en se laîssanlglis- 

ventre et y

.Anges

Agé

resta étendu gravei_____  .
Transporté chez ses parents, rue des Ar 

il ne tarda pas à rendre le dernier soupir.
— Un uuvrkr peintre, Victor limaille, 

de&4 ans, veut et pére do plusieurs enfants , 
travaillant chez M. Ijosieur, libraire Grande- 
Pkce, est tombé dft son érhelk d’une hauteur 
de 6 mètres et s’ést fait des blessures telles , 
qu'il a été transporté d'urgence i l'Hôtel-Dieu 

Arreslulion. — Le nommé Bourée, travail
lant cht*z M. Debiéve. à Marly, a été arrêté 
pour bris de clôture.

uno certaine quantité dt ]>uniies daus k  r_. 
Il a été maintenu en état d'arrestation.

D V ^ K E R O U K
Arrestalion, — Suivant rinstru«jtion de M. 

k Procureur du roi à Gand (Belgique) ia iK>lice

1,»!B pertes s'élèvent ;1Ü.(JÜÜ francs pour 
l’itiimoublo, qui aupurtlt'iil -X Mme Di‘siin'l ; ù 
l ,m  francs pour MM. Duboia-tioudin ot Her- 
moz. Quant A MM. Vanoutryve. lo ciiiifra rk 
leurs pertes ne peut encore être '!v..luA.

Il y a ussuraiico.

d’emprisormoment pour excitation de mineures 
A k  débauche, du temps où elk tenait un 
cabaret dans celte vilk.

Mauvai» sujtlt. — Pliitiours gamins ont

> ; plèk.
Lés mesures 

aucun point

Frandeur. - I.CB p p W a  di-s.louants pr«niimTln« PUf7 nOIIV m™t rue Iiov»le. L'un d'enx,'le nommé M.:
; brigade ambulnnlo de Tourcoing ont arrf-1 UKE PERgUISITION CHEZ DUBT , ,  q„i
Mans la plaine Vercamps, le nomme Au-1 Tlior u cinq iu*ures et .lemie, M. do Brix, i-̂ fomiuii j^vunt M Deautu-soniiiére com- 

guste Flipo’. Agé do 19 ans, teinturier, domeii-Sjnao d'instruction et M. «Julli-m, coiiunissaire ̂ i,,ijjiaire do police où il a fuit connaître les 
rant A la Croix-Rouge, qui était porteur do  ̂ci ntral ont f..it uu. nouvelle descente, ru« du ciiiuarudes
a>,OOODllumettosdecontrel«m‘k. i l‘;.lais, au domi.-ib; dn garçon de recettes Aprés'ime rorte ndmonectation, ces enfants

Doby ot ont prorM,' « une perquisition .lont „„t j,,-. e„„du|„ d>ez leur» parent».
* ' nousiiinorons les résultuta. ,

K<t-on cotte foi«i .urIa bonne piste? C'est ' Ch,vn<quf - Le steamer . Pré-
' 8ident-I.rf>roy-LaUier, compagnie générale des

Différend entre patron et ouvrlert.

vaillant aux métiers mécaniquos. Le dilfé- 
l̂ Tid ft pnur cnu»e l'établUsniuent d' 
voan règlement autorisant le natron â 

tout onvrier

A espérer.
ijuteaux a v r à hélice

L’affaire Zimermmann. — I/infitructinn do M. L. Dubui.-........................ . . .. ..
jPIa' c<ttte atfuire sei>oursuit activuiiienl, iiSimmer- Bordeaux, alknt de Marseille et Cotte a Dun- 

|HoUcmeu*pppi .̂-au Mahieu pppji. - U'- eer tôûî’onvrier après nne afcsence non mo- mann a toujours k forme ea}>oir d’étre acquit- kerque. 
de i«lîra ontAié nriKAfl m«l« -iî Pf, j tivée dê fl heures. L« règlement préoédont por- té, car, au iiiois de fèvper dernier, il aversé; LesU-amerwM.
t il ^ v  a eu d’tftteiute à’ k  li-1 pppp — 27# Decoainck poo — 38 DesfiounM •T’*’ remplacement de l'ouvrier aurait à la compagnie des téléphones, la somme de raie, traiiButlanlii .. 
t U nyaeudtfttemteaiau ,pppp. /̂e uecomnck ppp. - a» Desfioimw «prés un jour et demi d'absence. . cinq mille francs. Mitre de re>titution pour, monUUe Ujuin â lîordet

I ppp _  . les appareils qu iU'éluit appropri é. . quo en Alg-'ric.
vÆ tei Lablettédekgare. - .Vous appî nonŝ  Jl 9«propo.̂ e/il rist oiquitté de deiuandor Leimftts « Norf », maison Bordw, allant 

que rétit (k 'M. Cumille Vandevè* 1 qui a été la compagnie l.i(J,"()Ü fruiius de doinmuge.s et : de Newcustle u \ alpHraiso, pour charger e

l'inquiétode « • * «  jitr raecfoiatoiiont des berté du travail. |pp£r-,. ^
charge*» militaires, il croyait devoir donner pourparlers continatat; ik portent I Grou.ücn pD.-fli% lM»b«rlieux, ]
«ludaue. explk-aÜOQ« princJp.iJement «wr k  i-éintégratto» i  l ' o u - P P f -
 ̂ Si le minittre. dil-ii, a exfiosé dès mainte- Trierchassé parun W'nire-mattre dê r^inc
aaat k  pkn dt k  future réorganisation, de Vilkurbonne, un peu autsi sur k.jSur- îll'Sê &ehsuvets ^

X, allant de Dunker-

bebawy.>, - ;>>■ U|.)

voulu taire prenya de tion des heures de travail.
l'augmeniaiiou de salaire.

A Saint-Etienne
. Avant d'étre *̂ écuté,

W '  ^ ' ^  ««nodl soîr, A k  gare dé Tourcoing, Intérêts, __________
pa»duUt,B. Wo«TtoTp'-̂ ï»'fcHcmw«p.-4.-)elî iuiaip notablement aggravé dans lu j.)urnéo Cheval emporté. - Hier, à

 ̂ '-Verp.--tÔel̂ larca Son. - 46. t W  J bier. ' ’• ' '

: nitrate pour Dunkerque, tiTecluanl son pre-

laÛede l’augmentation de, forces unlilaireK 
II faut rechercher cetie respousubilité dans 
k  pasté.

Up cOBMfuationt AM iiMk̂  lelks que la 
rédaction de k  durée du service, k  fixation 
A» Taffectif annuel, s’appliquent pat 
^po^k aettieiK, r-- --

I -- <»e FiCTClp. — tÔe I.,«l«rcq ppp. — 4«. Favi»̂  
rel p. - 47* /arorel p. - 4S« p - 4ifeS.net ' 

! p. — ôOrt IWoscl'iso, — Me Uossek». — l'itleul

viseni A nomination do délégués chargés dalkr de-
d '™ ";» ;.?™ '!»™ ,: mander au pr«ouon1 nterven4 n,

■ton 4b  maintenant. II »nf«l «u'un w»u «oll , revendieatloUK de» grjvialos sont eel' 
«Brin.'«CM«tard. I.e (jouTerneiuenl I'm h- J“ <l«rui«r oonijré.de bHUiewlê.
minera »oigaeus<m»Pnt. !___ -----
- La ratfalle du prince de Bismsrrk «influé . . j  ^  ^
aar k  politique génèrak. qui n'est pas anssi, L n V O H i n U C  (tU S ü O V t
ttabkque lorsque celte wrnonnahtè rfaa- ' _____*
dnatrice» domiaait k  wtuation. Beaucoup ^lo «nv Bi/M-rtu#. •  i n . e- 
da M  d m o M - a »  dlilciles. : TIR AUX PIGEONS A LILLE
Lortfie la «MAHon «ra r̂ifrmiie, le mi-[ !.,« dimanche 16juin ItW, Arteux heures 
«Mra rt{madra vuiontiers k  discuation. I Stand, rue Rokn<l, près de k  porte de Ci 
AeleeUetoeol 11 a* naut que contifioer k p<v teJtu x

de ton iMidéeesseur. Il «n eat dei Premkr prix: Une médaille argent et en .. 
aliM4a|ikudn minittre de k gnerre, qni pèces iüO francs; 2e, unt aKé̂ aïUe ftfgeol el 
••t 4t*leneflt aniériear A l'arrivée du général ; en espèces «0 fr. ; »e, u îia médaitk argent ' 
m  Ga^vi aux affairtt. I en tspéoea 90 fr. ; 4e, nne médaille brôhEe

. .  —  “■ I èn espèces .“îO fr. ; .V, une médaille bronze
LE DUC DE NAPLES I  BERLIX I en es|wce«, U) fruncs

ritkr prétomptif d'Hulie. est arrivé, hier,vera i

i W). —-Ui» CwLusier pppj>. — &4« Bluin trtu — dirig-'* sur li' frontière, un convoi 
Sl-Etionne. 0 juin. — Ce matiu trois mille j ioe H, IxuioU p. — 5(*o J. Vr**u»ims p, -• ô7e il., expulsés, sortant de» prisons françaises.

ouvriers sont en grève el on croit que ks au-' S:élemi>i«r pp. _ . ------ -
iras suivront demui.i le mouvemeut. pf». '̂>lfi pp, Me, (iiwMaièr** p. l>«re- - >« /i..i n..

Uu. toule én.»rme .̂lionne en oe momeot Sb
devant k  bourse Hu travail. on proc.ède à ! e r u T " m ^ ü L | : f Æ L L ^  Z.s^Leil’l

•  baam du matin, dans k gure i 
Madaai.

L'ipercur Guillaume II, entouré de hjfi* 
teàprtacMtt dos 8nmmité« elvHet «t mili- 
takMv Vy «tteadaiaui et lui ont souhaité k : 
bia* vtswe.

A»MMré«kffNr», k <hie de î««pks a 
w m a e é  far fmwef en rerae k  garde d'hon-

L’Bmpereur. k prinoe de Napim et k  auîfe 
«  eont reaéos «TaborA au nakrt de k 

naavMo Mkis, où H y a au 
4<iwreheerfBp*fi4iee. ^  
à A M  k  déjeoaer, <lallktmte_H_iit !e ]^nc«

; Dix fpnnc4 (les 8 pigeons 

uie heure A deux heures,

LES ETUDIANTS CTHANfiERS
A  r A M te

«  Por(nikl, S ;
. - «I

dM'Md'fiffeetie MM. llvmnî, petit,
iMapaav», pew««-in, fc offert A M. VeN 
üvfMad, préfet <lu Nord , an magnlflqnê 
hroatt «Tart re(ir<kenUnt David terraMant
Goliath, en reconnaissantadea mtrit»* 
qu'il a rendus an parti iĤ wUieain pendant 
son t^)ur dunt k Pu.s-de-üakk.

s it 0«(U euMUtMo î2 t̂<

Chronique Ipcal6
nbupix

a .  ww é, l»t l««lli. - ducel-
dem qui anrait pu aTOIr de. muaplns m »», 
•«ww, .•rt i i^ lt  »niedl tfrti-SiMl ï  olnq 
t e m , alMi M. Aagutto Lapoatro, nu d< la

. Iflrjiarl, ' 
d pp, 7üe, André pp. 7J0. Bleuet p. r  
7%: H. Vanesla. p. 7̂>.

i):|.
nuire p.

--- ..riMoé Oerî»*ux, Agé do
it aat, ibMurant rut de l’Akuettt, toH Le- 
pat  ̂ éMit aoalé tar ane éêieM 
m l »  Miktmrfi, knpqallBt rtSiaxT^- 
tajijnta^ k brat gta^hf l)ritdtna les

T T S ^ i ^ le lw ie n l  tran̂ torU A rUAtel 
* • daeker a eonataté v m  frtctttru

îôe. VaiitiaaClifli pp.îïa, Tslteliii'7i*.),V:.ndcsiü«p,

»leDutiwit.p.-«I> Dehavaye. - We L. Le- 
fel»vw, p. - W  Liwe. - (fis LMgra. - fl0e J.

J.StoIOn.-luaeJ. btoffiQ. - 106e Udam. - 
lU4e Cellier. .

Poules à 5 fr. liora concours : L. t’remanx. — L. 
liteomta. — Mâhina,

1-r pirfwn eoRiuta â é h, 5 m. «f é.
Dénier pifMQ coattatéA8 h. la m, &) s.

 ̂Coaoours de CUent ratiert. - Le c Batier

f f f i 'A . î . î ' à i r c . '
mgufl. rue de l’Alouette.
_ fr iiiil̂ iM Hall fiem»reQs«. Beaucoup
tem-s rOfij pria part W,lo sonMiirs a ét* dea plus 
amuuu : il a conuatHce a quatre beares poar finir 
A iieuf lieures. lilu roiei les résulUts : 

liu <’alAg.̂ e, — Chions 1 à8 kilogs. 9chiena.

A*, Pippo îi, A M. lîémlHenaero. de ToamaJ, â) s.; 
k, Bia. du iklltr Ckt - - ' ■ -

3e catégorie : üiiiens........... ..h *•
bali.tmMj litt rin*Ai an Hati«r<MRb{ d* Rott- 

«  L-' 2 *-ié’ VerbeUI, Je Lîliè. 
IS t.; 4e, FVk, M. fî m̂ettri», 9e Tourcoiiia, 14a. lii 

Pou A^rt : W chièe*. - l.i- prix, frini. A M, 
Î Toaâ, te Jmtnni. é a.; fc. Tien.* A M. Udiic, de 
Tou «MM » f» lAi Aa-(»q«o, Ysiry: A M. T. Ui 
Jue. a^urçoing. d a. .%4et M. jf-B. LewMr*, 

...........

lulU de goûter c
naMrdtlt que Uoire apcriiu reuiiii. avec 
ftindilions d'un'! liijiieur saréalüc, lo.s , 
d’un vin Médical et qu'ils Te recommamlcront 
leurs dienu.

TOUS LES CAFÉfi 
Eifiger l’éticpietie sur k bouteille 

TR1U.B8 Frères, i Perpignan (Pyrtmées- 
Ori«iital«a>.

W  A  X  X  K  K  L O  m

du Conseil échevinal de Mouscron premlrà 
part à k  fPk muslcak organisée A Jl’occa  ̂ - 
de l'inauguration du nouvel hôtel de 
qui doit avolf liru le «  juillet prochain.

LINFANTICIDE  DE  CROIX
U  tilk Duvivier fl Até amené hkr matin A 

i'inflrmtrie du dépôt de Lilie.
I>a Yoituro qui la conduisait était escortée 

de deux goadarnies A cheval.

, 1 mier voyage, a élé rencontré le lî mai bar '1 
uo.ai T  ,’*furesiia(it g„j el 34-long. Ouest,
1 après-midi, k- cheval df M. Richard, st. an». « Thertondak » nUaat de La

80i:s-lieutenantnul‘J.icliasi»eur8, aorèsaŸOir,i>î taù Dunkerque, a passé leûjuia 4 Ma- 
reçu uneblô RuroHu poiiiail dou le suug sé ^̂ 0̂
répandait à Ook, s'esl échappé du manège de ] _   ̂,,g ;  ̂Tarapaca » (A. D. Borde»;) 
k porte de Gand, et après avoir n .rcouru au | agent, M. Loquerhic a élé mis eu mer de lu 
Hrnnd galop k  rue de i.aud et la pkc*. St-1 jg ajuinalkutà Iquique charger en 
Murtin, fut arrété devant lu maison portant 
lo ii« 1 de lu placo du Lion d'Or, par M. Au
guste .‘sladvlman, âgé de 2») uns, journalier, 
demeurant rue de Valimcicnnes, cité Deball-

L I L L E
flouvèf incendié couf dü Chaudron 
HiMT matin, vers trok heures, un nouvel 

«t violent incendie a éclaté dans rélabllaee- 
meat Je IUl- Vanoutryve frère, courdu Chau-

Di^Â endredi, un premier ineendW ({ai ri'u- 
mlt paa ea grande Intportance a'était déckré 
dans k  mêmf oslne. mais Cê premier sinistre 
n'nfh itottidnané qu« p*t) da déitAts et 11 
avak ét̂ pMmpteiiierii éteimi 

Samedi-ypoir, A 5 heurw aidés de kur pèrd 
et d'un da kurs employés, MM. Vanontrrve 
BTtlw» el̂ iftr.é k fWtement de knM ouvrier»

Nouveau 9iéck, emportant les ekfa de k  fa- 
briqtie, Ih ktaknt également invité A ae re- 
llrert̂ lffl̂ mx pompkrs restés A k  garde des

Cetk grave Imprudence Wt firobablement 
k  causé de ce nouveau sinistre, car ll est 
probable mio te’feu t dû cotver touk k  Jour- 
né« de dimanche entre k plafond du premkr 
et k  ^ancher do second étage.

Dca roi^i rentrant chez enx dimanche
tolr vera'mintilt, rcmartnéreni délA A cettP 
henré tine âcra odenr de brûlé, et vert trok 
heurta, A leur grand émoi l'incendie te rani
mait avétf ont violence Inotik.

En pau (rinatanta let flammes envahirent 
touU» léa p^lêa de ré̂ blitsemenl qui fut 

itiôyniMif détroit.

kpr«]

d’incendie s'est déclaré au fatibourg d'Arras, 
& l estamlnet du Moulin d’Archeïle, et 
communiqué aux maisons voisines.

Ixis pompiers des j^tes de k rue de Flan
dre et de la rue du Pkt, Immédiatement pré 
venus arrivèrent aussit.M et attaquèreni 
vigoureusement l'incendie.

Néanmoins le feu faisait de rapides pro
grès, et, sans l'arrivée de k  pompe A vapeur

iiués A ôOO francs.

festé aux jouru^s du 1er et i mai, ont 
«n liberté.

Toua Iw autres détenus, oondumnôe pour 
les mêmêa faik, dont !«• conda.anations ne 
dépassent pas quatre mois de prison et qui

<.̂ ant A ceux dont les condaransUons dé
passent quatre mois de priaon, ilt i>énéilcit' 
ront d'Hoe diminution de peine.

Aoeidant. — Hier A 7 heures dit soir, Mine 
Veuve Benoit, Agée do 59 ans, journnliéro, de 
passage A Lilk. est tombi-e rue de Ikrk et 
s'Mt kit fiuelques contusions sans gravité au 
bras gaucfiP.

Exploalon de gas. ~ Hier soir, vers neuf 
eurtd̂  la foule uui st pressait boultvard 
tontobtUo, |)Our la kermesse d’Esquermes, 

fut mise en émoi Mr une vioknk détonation 
qui re4entit tout-à-coup.

Une explosion de gas venait dt at produire 
dana l’etteminel tenu par M. C. Kiecken, A 
l’angk de k  rut d'Esquermos et du boule
vard llontebello.

Un 09MOMDcement d'inaendie résulknt de 
cetk explosion, fAt anstitôl éteint, et les 
’pompkra qui avaient été prévenus, n ont pas 

1 A inkrvenir.
DégAk insigniûank.

/narme IM donnée ptr M. Waeqnkrqnl 
a’aDercut de rinceniUe et qui pré- 

t a1f3rt«Tflc5neter?e #ê lifLefeb̂ ïê-Du- 
crooq dont lat ateliers sont eontigùs A c 
HM. Vanontrjrve,

LE  I^ R D
«tlnlaa. - Un <k noe correapstétata 4t>

____ «tT l'd»«H*MaH. POM fait MuarqiMreon
grand MoaMueal d'avoir t* Ita pmpUn aâ isUr 
àk,|reç«ti()a elaaaorUrkd^aaMiadaekMr

L’ainoriti sapAneura autoriae-t-eU* te liealenaftt 
lorent Dartes A faira prtadrt i aas honmefl las

i allant i

k  8 juin allant d'iquique A Dunlurquo.
I.,<î3-mùu «Antonin» est arrivé ù Dun

kerque le'JjuIn.

Le steamer français 
geurs-Réunis), parti de 
bord 200 baUes laines et 1,700 t. diverses
marchandkes pour Dnnkerque ; 100 balles de 
laines etîilO t. diveraea marchandises pourle 
Havre.

Ia  steamî r français c VUk de Brest », 671 
tonneaux net, constmit A Sunderknd en 186“̂ 
pour k  CompagBM Uavraise péninsulaire, 

‘ .... , .  ̂ yendu nu

PAS-DE-^CALAIS
SYNDICAT DES MINEURS

BASSm HOUILLER DU PAS DE-CALAIS

Ktienne et de Jolimont (Belgique).
11 a ensuite abordé ia question des grèves 

etblAmant eelia eatraprke deruiéremant par 
quelques sgitnteurs, il a déckré que les rooo- 
vements grtvistea nt devaient être provoqnéa 
qu’après un mûr examen et avoir rait l’objat 
d'unegninde réQéxion.

l’ouvrier qu'clJt toit autti générale 0 
au moins qu'elk s'ékadedanstoul unb&ssin; 
les grèves partielles ont toujoars éU ekteront 
tomours préjudiciablet aux intérék dts Ira-

Puis Lamsndln, anrés avoir fait remarquer 
qut let mineurt anglais puisent ieur force dt 
réalsknoe, vit-A-vlt du oapikl, dant kar 
puiHeaate organisation ouvrière il ajouta 
qu’ea Praaee k  priaei^ élément, l'èléatnt

Méet d̂ moetetkin t4 4t mntuabté.
• fffi wrmlntat. k  tetMiaire giaAnU du sy»> 
dieti Invik let onvrièra aoa tyndiquét A ta


